
MANIFESTATION DE LA PENSÉE

de la grâce : voulez-vous être toujours aimable et 
toujours Rimante î soyez innocente i on n’aime 
jamais tant que lorsqu’on est bien pur.

Elle se manifeste par la délicatesse... et la déli­
catesse est le produit de l’innocence.

On ri’apprend pas à être sensible, mais on le 
devient à mesure que l’empire des sens diminue et 
que l'on se rapproche davantage des anges.

C’est une vertu du dedans, si on peut parler 
ainsi, qui laisse voir .sa beauté à travers la trans­
parence du corps : c’est le rayonnement du cœur. 
Quand l’atmosphère est bien pure, le rayon du soleil 
vient à nous plus brillant et plus chaud.

Hélas ! quand bercé longtemps dans le vague et 
la rêverie, le cœur défaille peu à peu et se gâte, if 
n’a plus alors qu’une sensibilité maladive et ner-
V«MC£.

Abu» de 1* Sensibilité.

22. L’abus de la sensibilité du cœur produit la
Sensiblerie : c’est une image sèche et stérile du 
sentiment qu’on n’aperçoit pas soi-même peut-être, 
mais qui a les plus affreuses conséquences.

4» Là sensiblerie nuit au caractère en le'rendant 
égoïste, c’est-à-dire uniquement passionné pour 
une affection toujours chimérique ;

En le jetant dans la mélancolie, cet état malheu­
reux d’une âme en peine qui flotte entre l’espoir 
et la crainte et finit par s’abandonner au mal ;

En épuisant le cœur qui, trop excité, se lasse 
bientôt et éprouve cette fatigue impuissante qu’é-


